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Mettons donc clairement, sous les yeux des fidèles, un cœur 
qui bat réellement, qui éprouve des émotions semblables à 
celles qu’ils éprouvent eux-mêmes dans leurs meilleurs mo­
ments, qui, s'il ne peut plus souffrir, peut vraiment encore 
être consolé par eux, jouir de leur affection ;/in cœur plus sem­
blable que tout autre cœur aux influences de tout sentiment 
de l’âme, un cœur qui les aime à l’excès d’un amour de même 
forme que celui dont ils peuvent le payer de retour.

Identifiée avec la nature divine, la charité est trop au-des­
sus de toute conception, pour aisément nous émouvoir. Hu­
maine dans sa forme, divine dans la personne qui la possède, 
elle est digne de tout hommage, et très capable de nous émou­
voir. — L'ainour du Cteur de Jésus, comme Jésus-Christ tout 
entier, est alors la voie excellente, indispensable, encore hu­
maine et déjà divine, qui npus élève au Père, c’est-à-dire à 
l’adorable Trinité.

Nous honorons le Cœur vivant de JésUs pour y trouver 
l’amour théandrique qu’il symbolise, et nous élever par ce der­
nier jusqu'à l'amour incréé, dont cet amour théandriqus *ui- 
même est un suprême bienfait.

Sublimes sont les démonstrations d’amour telles que la croix 
et l’Eucharistie; plus sublime la charité qui les inspire. Et 
quand cette charité est conçue à la façon humaine, et quelle 
se trouve d’autre part divinisée par la personne qui en possède 
le foyer,ces inspirations créées «l’un Dieu ont des attraits irré­
sistibles pour noua emporter vers Dieu jusqu’à son amour 
infini ; car cet amour créé, symbolisé et 'rendu sensible par le 
Sacré-Cœur, démontre à son tour une charité incréée, com­
mune au Père, au Fils et an Saint-Esprit, et à laquelle nous, 
rendons finalement nos hommages. Le Cœur du Christ est le 
gage suprême de-l’amour éternel de Dieu. Telle est la dévotion 
au Sacré-Cœur. Saint Paul en a donné la formule quand il a 
.dit: Dilexit me et tradidit semetipsum pro me (Galat., il,20).

Conservons à cet amour créé de Jésus sa véritable place, et 
il nous paraîtra moins indigne de nous en tenir à lui, de le 
vénérer directement pour passer de lui à l’amour incréé.

Au surplus, la dévotion comprise à notre façon ne nuira en 
rien au progrès des âmes ni aux intérêts du Cœur de Jésus. 
Elle tend plutôt à les promouvoir. La charité incréée n’en


